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Sur cette question il n’y a pas de division ; tandis que la 
politique divise, la colonisation vous réunit. Votre présence 
ici me donne l’assurance que vous tous vous réunissez vos 
efforts pour la succès complet d’une œuvre aussi noble et 
patriotique, et j’ai confiance que le gouvernement y prêtera 
son puissant concours, sachant bien qu’il agit ainsi pour le 
vrai progrès de la population.

« Je suis ici, messieurs, comme le représentant de l’Eglise et 
j’ai la satisfaction et le plaisir de vous dire que nous sommes 
prêts, aujourd'hui comme par le passé, à faire les plus grands 
efforts pour aider au développement du pays. Vous savez que 
l-’s évêques et le clergé ont toujours été à la tête du mouve
ment et y ont coopéré de la façon la plus active et la plus 
dévouée. La colonisation de cette province est due en grande 
partie à leur zèle. 11 y a dans cette province une société de 
p êtres nommés les Missionnaires Agricoles. Votre digne 
archevêque est le président honoraire de votre société, comme 
Monseigneur de Montréal l’est d’une autre société du même 
genre. Les prêtres zélés réunis ici et qui, en dépit de toutes 
les difficultés de la vie, travaillent dans cette partie de votre 
province sont une preuve vivante du profond intérêt et de 
l’active coopération que le clergé apporte à votre œuvre. U 
mise en culture de cette place où nous sommes et des parois
ses environnantes, la ligne de chemin de fer qui pénètre si 
loin dans le nord, sont dues dans une large mesure au dévoue
ment, au zèle, à l’énergie, à l’esprit de sacrifice d’un homme 
hautement respecté et aimé de tous, je veux dire Mgr Labelle.

« Sa mémoire, je l’espère, sera toujours en bénédiction 
parmi vous. Le clergé vous a toujours donné et vous donne 
maintenant encore la preuve la plus forte de son dévouement 
à vos intérêts. Ce n’est pas pour acquérir de la fortune pour 
eux ou pour leur famille que vos prêtres travaillent parmi 
vous ; ils vivent au milieu de vous en dépit de la privation de 
bien des agréments de la vie, parce qu’ils cherchent votre bien 
non seulement religieux et moral, mais encore matériel. Vous 
devez avoir confiance en eux, fis le méritent. N’écoutez pas 
ces gens qui, sous de spécieux prétextes, cherchent à créer la 
discorde et à semer des troubles entre vous et les membres du


